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L'ÉDUCATEUR
(1/Éducateur et l'École réunis.)

QUELQUES MOTS A PROPOS DE L'ENSEIGNEMENT
DES SCIENCES NÀTUIl rél.LËS

Depui-. longt.-iu|.» il^p'i. :-¦> - i-- .,¦ -- iiirii'-le ii -i -¦ i-.ii''- »

l'école primaire et k '"
tOUJOUfS été et er-t-
reotirm" Nous dh 1--

nujoiinriini. ¦ Sté génêralemeirf ön

M illirStriliN. s'ili]l'i»r--»:illt l.eaUCOUp pllls
u-e. Ist -Mi:tiens liasses ou les seize

Im': wsenöel, ; T ¦'¦o d- dév.'lopp. :¦

prendrai »*r;p*r
erni.rd^. l.»ii ¦'¦' «I»

|.-u. L'..-plus il laut

ei.'Mnti! est .ie faire

lVn-eigiieEient de.-



— ri'A) —

ilê]a. s'exercer Jo fpr.on fructueuse (la is les lenin»; de chosps. Le
maître ou lie maîtresse iji;i veut s-1 donner la peine d expliquer
clairement pourra vivement mléresseï ses jeunes audireeurs, au moyen
d'une fleur, ilun animal empaillé, .l'une coquille, otc. Avec 'des
élèves plus âgés appartenant au degré supérieur de 1 école primaire,
I en-iiigi einoitt des sciences n turêlies pourra devenir distinct de
celui des autres bianel.es. ma.s. même avec les plus âgés, nous
rmyons que la meilleur, des nethodes sera, cr-llc qui consistera à
n'emplover aucun manuel, [..'eriseiguoirierit sera donné exclusivement

-ou- firme d'empli ation-n.de déni.... 11 ,-f 11». i ti.. ¦ il s i .ermettant de

toinpar r, de déduire Ouarr.vc-t-il. lorsque 1 élève a en main^ uri
manuel pour apprendre, par exemple, tel ord ri; des mammifères *
II apprend des mot.-, des phrase»., et. dans la le.on suivante, il
répèle, il redte de- nota e| ilers phrase«. L-- sens du suj.l h'i»sl [.ns
entré .ians -<a tote »-; toute question, même simple, -ri deinirs d-- .-¦-

qui est Scrît uans » mi Ihn le dénuder*. N.'.us en avons vu com-
liieu. d'élève- qui ne savaient que répéter île façon inintelligente

Nous ne vouluns pars en dire davantage sur l'enseignement des

jusqu'ici, les loisir» nécessaires pour étudier les chose» a tond dans
ce domaine, et .-"'-st 1 école secondait g. la division industrielle do
n,.s collèges communaux que nous aurons plus spécialement en
vue dans les lignes suivantes.

Ou a eu trop la tendance, jusqua aujourd'hui, de faire de n-

collèges de petiles universités, d avoir un enseignement trop cor
pliqué. trop th.' >ii |u- et pas assez pratique. Or. il faut se placer



PAGE CHOISIE
Qualités de l'instituteur.

Un instituteur peut n être pas sa. ant dans le sens ie plus étendu
de ce mot. mais il faut que son esprit voie de haut lu science qui)
i.rofesse, qu il en saisisse les rapp"i'ts peneraux et. en distingue les
ooinps dominai ls- r\ une moi nitre elov.iiieiri 1 instituteur ne saurait
donner à son enseignement ni la clarté, m l'intérêt, ni surtout la
Simplicité nécessaires p. mr liecer el pour allin-r les esprits jeunes
et vifs. Jinsiste sur la simplicité, car e'esl L.rsqu on est savant
qu on est le plus capalil.- d'être simple ; premièrement, purée que
plus on est sur de sa richesse, plus mi est île longu-- date familia-

tonl. parce qu'une demi-science n ..li iei]u .: .les i lée». -e ondaires,
qui siml complexes et. chargées d accessoires, au lieu que la vraie
science élevé ju^qu aux principes les plus hauts qui sont des idées
simples. 1 .a connaissance de ..es principes e-t «¦ ul capal le de l'aire
voir les détails sous leur vrai point de vue. et de fa.re exprimer
le-idées dans leurs véritables termes. On entend dire aiiuvenl de
tel ou tel instituteur e il est trop protond. trop abstrait : et l'on en
conclut qu'il est trop sa cant e croyez plutôt qu ü esl encore jeuuo,
qu'il est peu instruit e quand it aura plus d'années et de connaissances,

il s'élèvera ji;si[i.i ,i le. -.mpli. ité.
De cette supériorité de ,-ulturc -'ilp-ra. pour é'instituteur, l'es-

pnt de système et de méthode, D..n:i.-i à .isiqu.- parité de l'ins-
li'ui tion son étendue et sou plan, .-omliiner les dilF.-rentes hranct.es
de 1 enseignement de manière qu -Ile», se prêtent un appui mutuel1,
ne se permettre ni sauts, ni lacunes ni écarts, suivre avec une
attention penetrante le dcvelnppëniont de.» riioi.Sles d--1 enfant, marier
à la sévérité de l'or Ire l'abandor qi.i le déguise e v.ilà une partie

nous ne v-ulons pas nier: il est des h..mni-s qui naisseril instilu-

cliefs-d ceuvie. la natur- laisse '.< l'art dr-s lacunes à remplir, il nous
siiflil, de dire qu'on ne peu I fonder des règl.-s sur des --„-épiions.
I.a nature a pu aecoider ,:i qu-lques hommes le |. u presque entier
do l'enseignement : la nmliiie a pu joindre stm s-cnurs a la nature ;
mais, en général, il n'ya qu'une culiu'.. supé. u qu i uisse
procurer à (instituteur les preneuses qualités que non- "venons
d'indiquer. A. Vinet.

Quand tu cr.nscience t accuse, te conrianiiie, te châtie, l'univers entier
n'a ni le droit, ni le pouvoir de l'ahsoudre.

A noté du courage qui agi!, il v « te reuende ciei accepte.

'C'est lis lid.é-e rie 1-, cûh cul ru tum. «pniiwt .Pin, toute vs clm-tri i-t sa sntipli



CHRONIQUE SCOLAIRE

Iir-éri .t.- la l'Liu.e-.le l'Isinpriliu» ».. e»,

voir les polycliniques inviolé, chirni
l»i_ïr:i.:-!i:s |..,..i' les iissislmilis, pic. IV
kipie el .le pédiatrie v.mt i:Iit. crep.rn ;i

l.p département riVicciipr. iin»si il.r 1'

muni iirofessioititr.L It étudie- lu i-rePitif
lnrc el rie iriiliiirc m ilraie lierre. A parti;

'L'Y p i'e" P

iSsEfs
e," us

p;e"e P

"'Vi,P

Ecole yi-uressi

Erp.,

Bienne, L'horloger
e
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p'1!

du » Mllùli ,.1-Sl-lrr-
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i'-elele. soluté. ¦

Gymnastique Tre. I

.1.111 IlOllJil ¦

e 1 i-rv uioJoïir
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l'abord l'objet .i m: bief -».v[ osé de la pari de meni-

el objections que vaudront

|lll 1 ,..¦ ¦ ¦ 1 »,!:¦.-. t
prié, de -jilr-wr aa rr-.ideat Je la wlion
â l'Ecole Vinet. un mn -ie-iivtair-. M Mo^eon

Rapport du Département de l'Instr
Cours complèrnentaire.s. — La n .m.llf

1 Laire> a »te approuvée pur la ,-êneralit»' ,lc*
trn -¦ ; -m 1> riirlpi- .-nt a: -:-¦,- '¦ "o

mmjp aa /pie et au dév oue dr • .-,

our: -en iS.Ï classe* oui fn-meulê le- .-»rirs r
ISfilii-ISO'J IJuariiute-qnatre. e. .'n monts mmprem
P eres derniers une indemnité » ir- .ul ,1- l",'i ','.',

Examens des recrues. — Le- •Manien-
MM le- ai.lj.-j-n.1s. Ils ont c-.-r-MP p;. e :»¦
note I dans | In» le deux bl... - I'
note 4 tacs une branche. D-m- I» hiNean dres
mar [ne ..la - .p .1 -triel .1 A |.- élu "

ji-ajibe 1)0 boulevard Pe

i publique /suite).

-e- IotkI.s l.e- rapports

apt ont obtenu 1

lellecluelle. t»

Pension de retraite — A lin ilnce libre 1SSJ8 le noii.bre des persoiui
it de lu pension de retraite ee

tanl de- pensions payée-; s'élève à />¦ /
nées par le personnel enseignant est I j

t de 49 i. dont 70 orphelins. Le n

¦¦- pour I Kiiile normal.»



Le nombre de» don» que ie Mu -

ne l'e-t pas moins 11 a reen lu i

IS8!é> tir fonds mnslilup pi. iWlli i

(air-- permane nïr- 1 e fou is e

penses sélirvent a fr. ill-'ii :h I ¦

Mous aimerions v-.ir le Musée

cee'L'ps eii-pi.nn.ml j:n " ¦»¦

pro:ci I oïl ponr I en ¦ -

lW un juod,. riiele. u,.u,
peur ce qui .-..cvri,.' l ¦ i,-.'i;n.-m-

iliou el les mettre à la disposition
mbreui. iiliotosirammes et appareil»
- el de la géographie,
-ous fe compte re n lu du D» parlent

•nfêrences de

i« mprimépa
rôle primaire.

Le premier de ci

M lin

crétin re



in I.i."-p.-,i-lerne nt ¦:- lin»
|ir s.déni de r

: .cr :m e.n |

î S
¦-¦in. i-e- .-u |,.ri ...uiipre-
:s de \I\I Cl.ippaï. cliel
.députe. Giroud ooiiv.-aii

» i..:! s ::-i::!teeuleuis
pr » rt d imioviLi-.jus

.'... '.' j "7 ' r utissants. qui jaillissaient

iahte et roriemen: .re
..'iinrape e! (.'¦.u'tkii.r--- » .-i

-nee l'apiili-iiieirl éa seiïi.

olidé son exisienze. Elle peat i

.née. maintenaitt jetée

CORRESPONDAXCE

¦ur les ins lit u leurs deux
d v a affirmé sa vi-

¦ .i niellant niaichei e.vee

ère l'avort t.te el hure per-
LP Giu.LA^n.

Bagnes, Valai». leg ...ai 1899,

Monsieur le Rédacteur

Perm citez que les n mu: lires de la ¦ »

de notre br •¦-

bénèiiue. Ier| .¦

F. fti.*i

NOUVEAUTES PEDAGOGIQUES ET LITTÉRAIRES
¦ brau rajfanmt tout U eid. — _\>Jr- hrlle Franc«, par Oiiesiuie llc-

s ce Wyrr, la description de In Franc«, à laquelle M. O Redon travaille

». de chaque rivière, à dé.linir

e« de voyage*, d'études el de



PARTIE PRATIQUE

HISTOIRE SUISSE

Jean Waldmann (suite)

uipte rendu de h précédente lec.e

rs.inl les ir-ms chose» dont nous

>n M nlduiann se vence»

iPiiireane.p dp W ablruaniL

elait pus loue da..- - r-.ni.-[».,;j, -.
Queli|ue tciiip- .;¦-•-. Wnl.l i j u dir., p.ir .r- ir- I r t. on-eil. ordonner le mus

racre îles einen» c- .j-.s.m» 1.PI..1I l, um in,-»iir.. cruelle. Aussi les cain
jurjuards... Kiiivul iii'luii,'-». [.' 1 i- ¦ [ihisic.ei-s fois violé leur li



M«» |Mali : Ütmm uni anifiipn-pi la chule de Waldmunn

T ¦ ¦•'¦ O" V uns ii" - : |e ni te i put ta Liehe i]i - uou- m.iiis et ..in
proposée : (Jue nous re-lu-t-il à faire?

;|f but PAiiTiEi. Nu - pariere s eniiei du souveriieuieut qui succéda a Wald

De qu ful- c |-- " e; - t- IVi I a ui l'eri-e'^ -us !|ue tes iiiem
lires - i ¦ ¦ --¦ : -n i I— :. - _rai ¦! bourgn e-lié J Pen
sez-i »u- '|Up im nuhle» fu.v-rit. plu- iu»- W t\-\ um. fa» .i:.l: e- an\ campa-

caul ui -¦ .!¦•- Iruilil— ; -clitai.-iii de puu'-ur :-d-i..i : Il eu elaitde même alors
Le- .|-..é_i:ér. de lu diéle dur-ut „Pni-rpt-pr Ir,n- t..i- put- ]-s deux part es du

.e d Eiipelherr.' Rappeler
s Waldmani



"Waldmaiiii sut pourtant pardonner an ¦
â Dieu Zurich. sa ville, h ien-aimée, quoiiju
po-e à oub'icr les offenses Exprime/ cell.

Api'lt'i'il'iiii Imaginez un récit illuslrau

LEÇONS DE l.ROSES

I. Le cbar de canipague.

ail'lj.'i' ri

is en fer).

Les deux erains sont rdies par la lo g

!-) Le* quatre roues sonl asseu.b ces j
ou eu fer. Le= es.lj--n.iie»- de l'ess'eu.

meule! facilite le sraissa|.-e
'.!! Les irceeasoires : échelh-s
Les eeiielles 'Prient au Iran:

sapin : les deus fourrons sont



Degré moyen.
La mésange üleue



s pi I c

i la [insinue bleue 1 — 1

¦¦ _ p queue ide-cr p.i m

quelques lîues plu in
l là qu'elle dépose ses jielils oiul's

quille li vingt.

fouille l'écorce!
chenilles ou de-

* réuni sseul par
ren'. les jardins.

i me a citer» lier



i pelil garçon cm grimpe sur
un arore 11.111 pa» | c:i 11- d-rinclipr Iss oiseaux - il sail bien qu'il ne doit pas le
l'aire — mais pour s amuser II ,q ¦ reo t un tro dans 1 arbre ¦ t e'i voit bientôt
sortir un petit oiseau bleu : su .un.- 1- - ¦ ¦ - ii ; apprordie po ir miens voir...

gin» r c 1
1 taie aiec I - ¦• -I -¦ po rtri t Lien lit qu

I ne laut

Sis
toucher aux nids.. ¦ T r- iir- -a n t.-m.rit un .enf. un tout petit .fui".

a's voici [u arrive li .1 ¦• ¦.-¦ ¦ br r er attentat i sa propre t':
à son domicile e!le- ntl.ique !.r -|i .né trti- 1...'lui ci surpri-par ,a '.icueur
,1e I al.hique lâci- pr-e -:>mln-du 1 arbre se blesse grieuimeul. l'eudani lis
jours qui suivent 0 i.-iP- -11 r son lit In te I em ris de réfléchir à ton les les re-
ejlum:iiii':al;i)iis .1:'- seul m.nlre de rei'ri'llor -a pri.prp desi-bps-raiier 1. sp promet
bien 0 -Puni er Leu [nue rs les avis que s. m maitre donne.

3. ùiettieit diverses. H. JiTOr,.

DICTEES

La mésange bleue.
Celte mésange, si élégante de plumage si gracieuse d allure toujours grimpant

contre les ocre; toujours li.urmini auteur des hr.ri: lie- t »ujours suspeuiliie à
I exlrem. té le- rameaux flexibles t. njeurs l'ucelane loujuiirs h.-;.. | en-lan t. marche
de pair avec 'a rharii îiiiieie | r le- latents d éelieniliage On l'a vue. en quel
i]uns iieures. nelto\er un ros er I I ix m Ile pucerons I ..--s cl einlies et lesceufrs
d Mise:, le: surtout Je i eux qn. s ai La., [lient uu\ fruits ;ont sa pri 11 ipnle nourriture

Elle est ,iv de de la erteile b s pet ts oiseaux, au besoin, elle s'accommode

rh rlié ['vis I 1.1:1. la ¦tiarl.Kiiii 1're. ¦ Il niche dans le Irou d'un arbre;
son nid. construit sans arl c»l un entassement de nés plumes Aucune espèce
n elevL' plus nombreuse famille. J.-H. F.uinE.

La ^liasse des mésanges bleues



Degré inférieur.
Un élève indiscipliné

l'icrre est un élevé indiscipline t. Cause el ri: i: bouge ,1 ...liuque instant
rendant les .eroiis 11 tourne la b-'.e a droite a pauche 1 se reiuurno II regarde voler

le» n.on.lies 1! écoute, br» tu-uits de la rue 11 u écoute ramais les avertissements

de -un maître 11 [rouble ia das»- ,;,-; |L,.< par jour il ne l'ait point de
progrès. TI iail île la peine A ses parents.

Le fraisier
I..' fraisier esl e;:,.; piaule lie-b» -r- Il er Pt .Irin- le- taillis : on le niélive dans

les jar I ns >a -':--:ille es: i:-.:up:i»:"e de lr...is édiiilc» limitées et un peu vel .es
Ses jolie» pePI.-s 'eur- lii.i'iiP.s r.:. ,.:¦,- r-.'-'.alr-s A minque fleur suec-rde une
fraise vermeille d un goût exquis La frai-c est sucrée et rafraielussanle : on la
mange comme dessert on en EhI aussi de» confiturris.

Les deus bougies.
Lu fils disail un jour a son p=re [.¦..-minent ave;-iuiis pu amasser une si

iriandc foreuiie 3 .1 ia de ls peine i vme avec les revenus im., je pi-séde. — Mon
lils, lep'.'iid.l ie pirrc en pIp cm-: i: nue tes ile:i.x :i .iiç p.. qui .es écb..raien;. je nie
mue toujours conlenté du nécessaire. »

PROBLÈMES

Degré supérieur.
Mélanges

I. Gainai mol.
1° Je melaii.e li quintaux rie hic a f. IS avec 4 quintaux à S. 18. Quel sera le

5 tm'rimlu'Lè "Ubl devinât'. 43 avec 3 hl. à f. Si}. Quel sera lepr.ide
I lu. de mélange. ' Réponse j' 46.

3° On a GO litres de vin a f. O.-jO. Ou leur ajoute 1-j I Irp- d eau Quel sera ie

prix du litre de mélange" Repense, f. 0,40.
4" Je mélange lo kg'de café a f. i.lJlHekg avec o kg. a f. 1.80. Comb en

devra -je M-ndre ie I» de r- laiim; p' .ur b: re nn ben.-l; e. de f. 5Ï
Réponse : f. 1.91/

êê- J ai Sil litres le vin ,i I 0 bit :e litre i, I pi de-nai j.r apiuter de litres
d'eau p'.ur que Je litre de nier ar ce ce »adle [ lu- que f. 0.48

Ripons- i.'i> id! r.» ii '.ira.
IL Cakul lotît.

.; GO kg. a f. 0.3Ö et Öo kg. â

.ombien etevra -je ren.etre ie f
de f 15

5° Je mélangea litre» de
Combien devnn-je ajouter d'e;



GYMNASTIQUE
ïype de leçun poui» une ecole de campagne

a ec an. b- dr.> ¦

II. Eue

s bras en avam : 2. de i



F. Payot, libraire-éditeur, Lausanne

Matériel recommandé aux commissions d écoles.
Hàlzftl. Huit tableaux muraux colories, pour 1 enséi-Snemeiil par les

Yeux 1^ Le Printemps ^ L. Ele 3" I \utomne i" I. Hiver 5" la
Ferme. G" La U-mlngne 7" la Crii'éi S' l.r-\rlie
Chaque falib.-ui: ce 140 snr'Jf) i onl.é. sur mile avec œltletu ïr. 7 35

i> 9 70
.ê-=.f.- er Gcebter (.arte murale de 1 "n repe. recoin mandée par le llep.'i:--

teiiient de 1 msti'.ir.tion puldiq :¦ o 25 —
R-.sier Carte murale muette de la Suisse et de l'Europe sur toile ai-

doîsée „ M -Keller. Tarte murale de h
Mappemonde, deux hémisphère^

Magnenat. Carte morale du canton de Vn
Borel. ii de la. Palestine
Ziégler. » muelte de la. Suii
Collection de 11 solides géométriques en

III. du svsl-»T e métrique mont

Ta bien
ltouher

x de eelei e méthode annlv i-svnfhetique. 3ü lableau\ »miles
suc 18 curions

tloite de 5 cm von s de ".ouleur pour ie dessen géographique
E.'slandcr, J 1 l'.lue.'uioiî i.i pnnil ce vue sn.-..:....i.»-.:;-je ln-S:
llèmon, 0. Elements r.:.-. p-.-vehc ee::r pcdeii'-'giqur. In-12
Herbert Spencer L Ld u..-ut ion mlcllcetuclic liiorale et physique. Trad.

nouvelle avec in: i-".lui t on. se m ma re cl noies par A Btn-ntAMi
P':.iäoniie-:!tii, P 100 ne n: 'les. :!-¦¦¦¦.ces îircparatoires -ci oroct élémen¬

taire el. nnx divers emmena In-12. cart
Gabiers el albui

ques plates et, cari
che et en couleur. • -cutipas en um», [i... r e uoiirau noir '. 'ngieis i-p.cnm »s pour
circulaires Grand ciicee» :1e en -.[oies de destin.

LANGUE FRANÇAISE
Pour l'étude du français aus Allemands et la repetltlor de la grammaire

par une nouvelle méthode très airegee nous recommandons:

Elementarkursus

Einführung in die französische Sprache
mit besonderer Her .-ksic.ilisnng des

französischen Sprechens
von Dr Jnh. Ernl.

e F. Payot, Lausanne, et che? l'éditeur
I HVF.M Kl'll\. Bienne.



Grande Fabrique de/Heubles
Lits ma ssîfs. complets

85 a «O fr.
l.its fer dets

38. 48 a 68 fr-.
Ga/de-r

115 à 123 fr.
.arde-i-ilir-s

SO, 60 a7o fr. |

La.»abos-OÉmmod(
55. BS

1 avabns simples
22,'25

.Vrmoires a pince.
MO i

Commode»

à 75 Tr

a ¦{- fr

>in '.etlirmen s de snlon.
Louis XV -140ä350 t'r

p_me rb'ements de sa'ion
louis XIV 351)3 5fiO r

50à7Sfr.

Magasins Pochon frères,

^âUSâîlIE, PLAOI GBTCTft&XiB
Spécialité lie trousseaux massifs pour la campagne.

M k'IJtttJSTfpE SUISSE
LAUSANNE 4, Place St-Laurent. 4 LAUSANNE

VETEMENTS CONFECTIONNES ET SUR MESURE

pour hommes et jeunes gens

Reçu un beau choix pour la saison d'été

Complet élégant bonne coupe, drap solide â 45 fr. — Complet eéréemoui

coupe, drap noir funliiisie a 75 fr Woneaus po.u- réparations.

CHEMISERIE — LINGERII

JEAfi STORRER
4. place St-I.anreut, ',

CYCLES 4*^.

touriste



fcÊFTÈS V^CEKES

.»s prosper l.rm el les -'ritt/-Ier- rendus sonl n
gratuitei eut ù. toute imrs.iime [in en l.ot lu dein uide U 1 Vaence ou a la <¦

Direction de ln
Seciete snisse ï

d'Assurances générales sur la m hnraame ï
Précédemment : Caisse de lient'.:-; Suisse y,

à ZURICH l.

Ii a paru Et la Librairie scolaire A. JACOB, rue Centrale, il
ii Bienne:
N Jacob, t'ieri/ii-,: niiie ill-i.ttree 'ht i-rtnlor Ir lier m- 'Ui papes Dtrit :n;nr edil.n.i

1890 Biocbe. 35 cent.

N JiLcoL. lieogrtiphir: it. Suisse 88 pages Cinqu eme million. Cart. 70 e

lin ipimp rpnpfti q" v,enl dc Mlb ''sei eiaœens' l,esile passer quel-uri jtiUfiti rvyvru, qm:5 raoiS iU1(,rei ,iur, ,.nUcg„e ,\e ]a Slllsse fl.an.
.,,ii se puer se perl'e.'li.muei .ri us la langue.

Adresser olfres el mitnlitrons u Eriieml Bicrllu, régent .i Flubendtirf. Iljle.-

Que ferons-nous dimanche
Nous irons a Moral, jolie ville â a.nrades et icnipur s Musée b st,::ique. Obélisuui

Vue des Alpes el du Jura Buins du lue. Promenades en bateau à vapeur ou e

i-biil,ui;ie ,i n.ipble preie ¦¦ toute heure.



pFŒTISCH-Feèew
Editeurs de Musique

Ru. de B-.urg LAUSANNE B« de lai-g

SUCCURSALE A VEVEY
Pianos. Harmoniums et Instruments.

JDif, J /¦

t*





SOCIÉTÉ PÉDAGOGIQUE DE LA SUSSE MANDE

Comité central.

Vaud.

Bureau de la Société pédagogique romande

a;--:::: :z riiEL:3iTE

aasenstein &

c^qpse

J_f¦ Téléphone

-Jogler «~

LÄUSÄIME
24, PLAGE DE LA PALUD, 24

Annonces durir» tous les journaux de Lausanne, 'lu Canton,
de la Suisse et de l'Etrangei*.

TARIFS ORIGINAUX
DEVIS DE FEAtS ET TOUS RENSEIGNEMENTS A DISPOSITION

DISCRETION CÉLÉRITÉ



F. Payot, libraire-éditeur, Lausanne

matériel recommanda aux

yeux P Le I'i: ilimiTis :1" \ Lie > L lnlmnii ; -PL [lier 5- Le
Verme 6° La Monlup-iie 7 Laie et 8' LaVille.
Chaque tableau de 140 - n"'U in.»ni" sur loile iik œillets l'r. 7 35

• miuit^sur t,i:e nw rmileaux » G 70
Rosier et Sœbler l'are te murule de l'Eumpe. renom m .in die pur le lélepnr-

ffos er. t u i'i e munie mee'le de in Suisse el de IEur..pe sur toile ar¬
doisée 30-

Keller. tarie murale de la Suisse » 20 —
Mappem n.le. deus hémisphères t 24 —

Mannenat. Carlo 111:11 de du canton de Vaud » 20 -Borel. » de la Palestine r JO —
Ztegler. muette de la Suisse » Itî —
Céulle.-l .n Pe i 1 solides geünK-hirnies »ri l„ s il.ins une r.. isse avec ser¬

rure
'

>» 24 —
Tableau du système métrique ii.enl.i'r sur toile el rouleaux i» lé! —
Globes terrestres différente* ni'ai;..leurs riepuis » 13 ÔO

Tables ;\ lin rs en bois el en nul j .te oi »i su: vint 1er» dimensions.
tloul er eomiiteur » S —
Tabb.-n rs. rie .ectrii-rr in é lin id.: iiiiiivlir-. sv-ilbeirpi;; ei.; !.i:e.le::u:t nulles

sur 18 cartons ¦ 1»-
IJoite de 5 crayons de eouleui' [.nui' br dessin géographique n» — 50
Ely-litr.a^r J L Ldueatien au [..oint de uie ¦j r^. : L.. l: i -

[ 11. r lu-S' » 3 —
llemon. 0. Flervieiils de psy tjolop e pédagogîq e. ln-13 • 2 —
Herbert Spencer. L'Edrural nn iitêlleirruelie morille et ph'.sique. Trad.

nouvelle avec inr.r iliif-tion. soirimane et notes par A IIehïiiamj ¦> 2 —
P;ssriine:nr R 100 r.uiï.rlies r.elees pi'i-[;,ii'.iliu:-es .ni Pre.et éPéinen-

taire et ans: divers eianieas. In-12, cart, » S -
Cahiers et albums de dessin. PPimes d'aider. Oay.ins. Cnnimcs. Ilé^les métriques

plates et earrens ll-juerree: Té» K pipiifleurs H ibuns n triques. I>ain blanche

et en eüulell[, i n:npu; en lie. r: po ir i.bloiu nn r '!urrii-'ls aouimes pour rireu-
3.1 .res. t'îrand .¦hmi d.» modele; de dessin.

LANGUE FRANÇAISE

Elementarkursus
zur rase ti Lin ur.r.e! g i»Ptndliehen

Einführung in die französische Sprach.
nul liBsnnderei Ben: ¦: ksi.dil.ignug des

französischen Sprechens
von Br. Joli. £riil.

3 PARTIES F R- 2. -
MM. les professeurs qui s'intéressent il cette méthode sont pries de la deman/l

Eu venle à la librairie F. Payot. Lausanne, el chez l'Éditeur
ER&EST KCéHéSF, Bienne.



p-ÇJPîTHBS HYGIENIQUES
A_ MAUCHAIN

GENÈVE — Place Métropole — GENÈVE
ilÈme brevele O 39S5 — Modèle dépose.

Travail assis ei debout.

S'adapte à toutes les tailles.

rujiitre officiel
du Canton de Genève

Modèle N» 15

Pris dn pupitre avec
fcano tfr, 45.-.

éMSms modèle pour
flUea malt aven chaise:

ft. 45.-,

Uli:itill>ùl\S :l i'i -f.-!,: r

à disposition.

Seule médaille

unale, lîcnSïe J89S.

¦M\fy»>


	

